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On entend en ce début d’année 2009 résonner les sonneries 

critiques du Bel 20 et autres indicateurs financiers criant ici et 
là « récession et crise ». Ceux, touchés par cette situation 
n’ont pas le même droit à la parole que ces structures qui 

utilisent ces circonstances comme arguments de décision.
Je viens au fait : L’aide publique et privée au développement 

diminue. Les appels à projets deviennent rares ou 
incohérents.

Tout n’est pas perdu.
Profitez de votre droit de vote

consciemment et
en connaissance de cause

Benoît

 

 
 

 

 
Résultats du KAP (Knowledge 
Practice and Attitude) survey  
 
Le projet « Santé école » mené 
par PAD dans le district de 
Lilongwe ouest au centre du 
Malawi, travaille à la fois sur 
l’amélioration des pratiques 
d’hygiène via des constructions 
sanitaires dans les écoles (par 
exemple : constructions de 
latrines, constructions d’urinoirs, 
création ou réhabilitation de point 
d’eau protégés) mais aussi sur la 
formation des professeurs à 
l’hygiène pour que ceux-ci fassent 
passer les messages relatifs à 
l’hygiène (lavage des mains, 
consommation d’eau potable, 
utilisation de latrines) dans leur 
leçons.  
Dans le cadre de ce projet, une 
double enquête d’évaluation de 
l’impact a été menée en mai et en 

octobre 2008 dans 14 écoles (2 
écoles dans chacune des 7 zones 
d’éducation du projet). Cette 
double enquête avait pour but 
d’évaluer les connaissances, 
attitudes et pratiques des élèves 
(Knowledge, Attitude and 
Practice) en matière d’hygiène, et 
surtout de comparer celles-ci 
avant et après l’intervention du 
projet dans les écoles.  
Au total, 420 élèves ont été 
interrogés au cours de chacune 
de ces deux enquêtes. Le 
questionnaire établi portait à la 
fois sur les connaissances 
théoriques des élèves (par 
exemple : pourquoi faut-il utiliser 
du savon lorsqu’on se lave les 
mains ?), sur leurs attitudes (par 
exemple : est-il important d’utiliser 
des latrines pour rester en bonne 
santé ?) ainsi que sur leurs 
pratiques (par exemple : ou es-tu 

aller chercher de l’eau pour 
boire ?). Les trois thèmes abordés 
par le questionnaire concernaient 
le lavage des mains, l’utilisation 
correcte des latrines et la 
consommation d’eau potable.  
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Les premières analyses de ce 
pré/post test montrent que 
l’intervention du projet dans les 
écoles a un impact positif sur les 
connaissances, attitudes et 
pratiques des élèves en matière 
d’hygiène. Le plus gros impact se 
situant au niveau des pratiques 
où il y avait de réelles lacunes 
avant l’intervention du projet. 
Quelques mois après 
l’intervention, plus de 95% des 
élèves interrogés ont répondu 
correctement à chaque question 
portant sur leurs connaissances 
en matière d’hygiène, en 
moyenne 98% des enfants 
interrogés avait la bonne attitude 
et enfin, en moyenne, près de 
30% des élèves interrogés a 
amélioré ses pratiques entre les 
deux enquêtes.  

En conclusion, le projet a noté un 
très grand changement dans les 
comportements des élèves dans 
les différentes écoles où il est 
intervenu ainsi qu’une nette 
amélioration des connaissances 
des élèves en matière d’hygiène. 
 
 
Le système de maintenance  
 
Une des clefs de voûte de la 
pérennisation des actions menées 
par les deux projets de PAD au 
Malawi (projet hydro dans les 
villages et projet santé école), se 
situe au niveau du système de 
maintenance Madzi Ndi Moyo 
(« l’eau c’est la vie ») lancé par 
PAD. Créé comme une association 
indépendante, Madzi Ndi Moyo 
(MNM) avait pour mission de gérer 
et superviser 2 réseaux, un 
premier réseau d’artisans locaux 
capables de réparer et d’entretenir 
les pompes et les puits et un 
deuxième réseau de magasins qui 
assurent la disponibilité en pièces 
détachées et en produits 
d’hygiène. Bien que lancée et 
fortement soutenue par PAD, 
MNM avait été crée comme une 
association indépendante, avec 
l’optique qu’elle survive aux projets 
de PAD dans la région et qu’elle 
permette la pérennisation des 

actions menés par les projets au-
delà du terme de ceux-ci.  
 

 
 
C’est dans cet esprit qu’en 2008, 
MNM a rejoint avec l’ONG 
Malawienne BASEDA qui menait 
des activités comparables à celles 
de Madzi Ndi Moyo sur une zone 
adjacente. Cette fusion a 
notamment permis d’augmenter 
les possibilités de travail de 
l’association élargie et augmente 
ainsi sa capacité d’autogestion. 
Les deux réseaux élargis (artisans 
locaux et magasins) gérés 
maintenant par Baseda ont obtenu 
un franc succès en 2008, le 
nombre de contrats passés avec 
les artisans du réseau ainsi que 
les ventes des magasins sur 2008 
montrent la bonne santé de 
l’organisation. Baseda est vraiment 
sur la voie de l’autonomisation ! 
 
 
Lancement d’un nouveau projet 
au Burundi  
 
Au Burundi, les indicateurs de 
santé sont parmi les plus bas de 
l’Afrique sub-saharienne 
(mortalité infantile de 116 pour 
mille d’après les données 
nationales de 2000) et les 
problèmes de diarrhées font 
partie des trois causes de 
consultation les plus fréquentes 
dans les centres de santé du 
Burundi : dans une enquête 
réalisée en avril 2008 par PAD 
dans un centre de santé de 
Bujumbura Rural, il a été calculé 
que les diarrhées sont 
responsables de plus de 33 % 
des consultations chez les 
enfants de moins de 5 ans, un 
autre tiers concernant le 

paludisme. En 2004, seulement 
43% de la population totale du 
Burundi avait un accès à l’eau 
potable. 

Pour tenter de répondre à cette 
problématique, PAD, en 
collaboration avec l’ONG 
burundaise « Œuvre humanitaire 
pour la Protection et le 
Développement de l’Enfant en 
difficulté » (OPDE), travaille 
actuellement au démarrage d’un 
projet d’hygiène, assainissement 
et approvisionnement en eau 
potable dans la région de 
Bujumbura Rural. 

Ce projet se nourrira des 
expériences menées au Malawi; 
la méthodologie, par exemple, se 
basera sur le PHAST mais sera 
adaptée au contexte local avant 
d’être appliquée. 

Le démarrage effectif du projet 
est prévu en octobre de cette 
année avec une mission PAD 
pour assurer la formation de 
l’équipe OPDE aux différentes 
techniques et méthodologies 
utilisées. 

En février 2010, l’engagement 
d’un responsable de projet devrait 
permettre de développer les 
activités et notamment de mettre 
en place un système de 
maintenance régional. 
 
Une nouvelle recherche de fond 
est donc lancée afin de financer 
ce nouveau projet. 
Une fois encore, si vous êtes ou 
connaissez des donateurs 
intéressés à soutenir les actions 
de PAD, n’hésitez pas ! Nous 
allons avoir besoin de nouveaux 
financements pour lancer ces 
activités au Burundi. Notre 
numéro de compte est le 363-
0203035-54 (exonération fiscale 
possible pour tout don supérieur à 
30 Euros). Par ailleurs, si vous 
connaissez des bailleurs de fonds 
potentiels (associations, 
fondations, etc.) qui pourraient 
financer les actions de PAD au 
Burundi et/ou au Malawi, tenez-
nous au courant ! 
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En juillet l’année dernière, après 
2 ans au Malawi, Magali et Polo 
étaient de retour en Belgique 
avec un petit Théo en plus et le 
Malawi plein la tête et le cœur, 
Quelques mois après avoir 
retrouvé leur vie belge, ils nous 
racontent ! 
 
Pas facile de résumer en 
quelques lignes notre expérience 
au Malawi. Ce projet, nous 
l’attendions depuis longtemps.  Il 
émanait d’un désir commun de 
longue date de travailler pour la 
coopération au développement et 
de vivre une telle expérience en 
couple. Quelques années 
auparavant, sortant tout frais de 
l’unif, nous avions d’ailleurs déjà 
été emballés par le témoignage 
de certains membres de PAD ! 
Mais à l’époque, notre manque 
d’expérience professionnelle 
rendait ce projet difficile.  Nous 
avions donc décidé de tourner la 
page, le temps de gagner en 
expérience professionnelle.   
 
Deux années plus tard, nous voilà 
enfin partis pour les terres rouges 
d’Afrique, vers l’inconnu! 
Première expérience de l’Afrique 
pour Polo, deuxième pour moi.  
 

 
 
Nous avons eu la chance de 
bénéficier d’une passation digne 
de ce nom ; tout d’abord en 
Belgique avec PAD au cours de 
nombreuses journées et soirées ; 
ensuite au Malawi pendant 10 
jours intenses avec un Pierre-
Yves rempli d’énergie ! Tout cela 

nous a aidés à être confiants 
dans nos tâches ! Notre 
adaptation a été très rapide : nous 
nous sommes très vite bien sentis 
dans le pays, chez nous dans 
notre maison, avec les autres RP, 
mais surtout dans nos projets et 
avec le staff, malgré que ceux-ci 
ne nous ai pas épargné au début !  
    

 
 
Très vite, Polo s’attela à améliorer 
les techniques de points d’eau et 
à se former aux techniques du 
PHAST et à travailler à 
l’autonomisation du système de 
maintenance. De mon côté, 
n’ayant pas assez de boulot sur le 
projet école encore petit à 
l’époque et les recherches de 
financement n’ayant pas encore 
abouties, j’ai travaillé comme 
« finance officer » pour Inter Aide 
à Lilongwe, tout en continuant à 
gérer le projet école. Mais une 
fois le budget Unicef décroché 
après 6 mois, je suis retournée 
avec hâte travailler à Namitete 
afin développer le projet école à 
grande échelle, ce qui m’importait 
davantage que de passer mes 
journées en ville derrière un PC ! 
 
Le poste de responsable financier 
fut néanmoins très enrichissant. 
J’étais à la fois en contact avec 
les RP locaux et expatriés d’Inter 
Aide, avec les bailleurs de fonds, 
avec le siège d’Inter Aide à 
Versailles, etc. 
 Polo quant à lui, dans le cadre de 
ses projets « hydro » et 

« système de maintenance », eu 
aussi la chance d’avoir  beaucoup 
de contacts avec le 
gouvernement, les différents 
donneurs et acteurs importants 
dans le domaine de l’eau. Ces 
expériences respectives nous ont 
laissé entrevoir une certaine 
réalité cachée du développement 
dont nous avions moins 
conscience. Et d’une certaine 
manière, nous avons souvent 
désespéré de la manière de 
travailler de certains bailleurs de 
fonds, ONGs et du 
gouvernement. D’autre part, par 
nos expériences sur le terrain, 
nous avons parfois aussi été 
découragés par le côté pervers de 
toute l’aide internationale qui rend 
les Malawiens « assistés ». Nous 
avons souvent été confronté à 
des villages qui préféraient par 
exemple attendre des dizaines de 
mois les prochaines élections en 
espérant un geste « gratuit » des 
hommes politiques pour réparer 
leur point d’eau, plutôt que de 
collecter quelques kwachas par 
famille afin de réhabiliter le point 
d’eau et offrir de l’eau potable au 
village! Ce genre d’attitudes nous 
a fait revenir d’un certain 
idéalisme initial et nous a appris 
que le développement est un 
combat perpétuel, quotidien, où 
les déceptions sont nombreuses 
et où l’on peut facilement se 
décourager devant l’énormité des 
tâches à accomplir et le côté 
« assistés » des populations.  
 
Tout ceci nous a démontré 
davantage l’importance des 
approches participatives utilisées 
par PAD et IA dans tous leurs 
projets afin que les bénéficiaires 
s’approprient les projets, les 
ouvrages, la définition de leur 
besoins et les solutions apportées 
à leurs besoins! Rien de tel pour 
le moral que de prendre sa moto 
et d’aller sur le terrain avec le 
staff assister  à une formation 
telle qu’un  PHAST ou suivre 

• IMPRESSIONS D’AILLEURS : SOUVENIRS DE RP 
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l’évolution des points d’eau et 
constater en général les résultats 
atteints dans les villages ou dans 
les écoles, en termes 
d’amélioration de l’hygiène, de 
l’accès à l’eau potable et des 
conditions sanitaires. C’est de là 
que provenait toute notre 
motivation pour travailler 
ardemment à l’amélioration des 
projets ! C’est amusant d’ailleurs 
de voir qu’entre tous les 
responsables de programme 
successifs, chacun a eu ses 
branches fortes et que chacun a 
apporté sa pierre à l’édifice à une 
équipe bien rodée.  
 
Ces deux années ont défilé à une 
folle allure. Le travail passionnant 
d’RP rend les semaines courtes ! 
Les semaines passent et ne se 
ressemblent pas, alimentées par 
de petits trips dans le pays et la 
visite d’amis et famille de la 
Belgique. 
Malgré que nous vivions de 
manière assez isolée, nous 
n’avons jamais souffert de 
solitude ! La semaine, nous la 
passions à deux et avec le staff ; 
le we, souvent avec les autres RP 
à la découverte du pays ! Nous 
avons particulièrement aimé le fait 
de nous ouvrir et nous lier 
d’amitié avec des personnes de 
tout âge, de toute nationalité, de 
tout milieu et différentes de notre 
« cocon social » d’ici.  
 
Quel bonheur aussi de faire une 
rupture avec notre vie effrénée de 
la Belgique pour prendre le temps 
de lire, cuisiner, …. et être tout 
simplement à deux … et bientôt à 
trois, avec l’arrivée de notre petit 
Théo au ¾ de notre séjour ! 
 

 
 

Pour une première expérience, le 
Malawi est un pays idéal; 
magnifique, stable politiquement 
et pacifiste ! Les malawiens sont 
extrêmement gentils et calmes, 
même un peu trop à notre goût!  
 
Notre retour en Belgique quant à 
lui fut assez difficile, en totale 
opposition avec notre adaptation 
au Malawi qui fut très rapide ! 
Pourtant, rien n’avait changé ; 
nous retrouvions nos amis, 
famille, boulots et notre maison ! 
Mais probablement que nous 
avions quelque part changé et 
mûri et ne désirions pas retrouver 
la même vie qu’auparavant ! Et il 
nous a fallu bien 6 mois pour 
retrouver l’équilibre de vie qui 
nous convenait ! 
 
Finalement il est bien plus facile 
de s’habituer aux coupures 
d’électricité et à l’eau froide en 
saison des pluies que de 
retrouver la semi hostilité d’un 
wagon de métro et le stress de 
nos vies ici. 
 
Souvent, nous repensons au 
Malawi et à tout ce qui nous 
manque : le travail de terrain, les 
nsimas poulet avec le staff, les we 
au lac, les visages des enfants, le 
paysage de la piste de Namitete, 
le soleil …, tous ces repères 
tissés au fur et à mesure des 
jours passés et qui aujourd’hui, 
souvent, reviennent à l’esprit sans 
crier gare !  

Magali 
  
 
En Novembre Damien et Olivier 
ont fait une courte mission 
d’appui aux nouveaux RP 
fraîchement débarqués au 
Malawi, Damien raconte… 
 
Ecrire un article sur une visite 
effectuée plusieurs mois plus tôt 
n’est pas chose aisée.  D’autant 
plus qu’un rapport de mission a 
(finalement) été clôturé de main 
de maître par Olivier.  Je pourrais 
bien sûr rappeler que nous étions 
deux, qu’Olivier s’est plus focalisé 
sur la partie école, que je me suis 
intéressé à la partie Hydro, que 

cela nous a permis de bien 
avancer sur de nombreux points, 
de prendre le temps de discuter 
avec le staff, avec nos nouveaux 
PO de l’organisation de ce staff, 
de prévoir le déménagement sur 
notre nouvelle zone de Mchinji, de 
prendre contact avec Inter Aide et 
Unicef, deux importants 
partenaires au Malawi.   
Je pourrais encore dire que ce 
bref séjour nous a permis de faire 
plus ample connaissance avec 
Patrick, Adeline et leur petit 
Timéon que je m’empresse de 
remercier encore une fois pour 
leur hospitalité et de les aider 
dans la mesure de nos 
possibilités à se lancer au mieux 
dans ce nouveau défi pour eux. 
Bref, je pourrais faire un résumé 
de ce très fameux rapport de 
mission évoqué plus haut.  Mais 
ce serait sans doute un peu 
redondant, puisqu’il est disponible 
sur simple demande auprès de 
Mélanie. 
Je vais donc m’attacher à détailler 
quelques impressions…  
Après avoir vécu au Malawi 
presque trois ans, j’y suis 
retourné quelques jours en 2006 
dans le même cadre que cette 
mission-ci, c’était du temps de 
Pierre Yves.  Et si on entend 
souvent que notre vie ici en 
Belgique change très vite, il en va 
de même au Malawi.  Ce qui est 
frappant, ce sont les similitudes 
quant aux évolutions entre ces 
deux pays.   
Si la Belgique compte 
actuellement un parc automobile 
de plus de 6,5 millions de 
véhicules, elle n’en comptait que 
5 millions en 1994.  Cette 
évolution est tout à fait la même 
au Malawi !  Lilongwe a 
maintenant ses propres 
embouteillages.  Quel progrès ! 
Quand vous allez dans les 
supermarchés belges, vous 
verrez que toutes les marques de 
bières développent maintenant 
des bières dites « soft », avec un 
degré d’alcoolémie plus faible que 
nos pils standard.  Et bien, si vous 
avez la chance d’aller au Malawi, 
vous verrez que maintenant, la 
« green » bien connue est 
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presque détrônée par une bière 
soft baptisée Kuche Kuche 
(prononcez koutché koutché et 
pas comme ça s’écrit, comme 
certains l’ont tenté).  Les 
malawéens sont quand même 
plus réalistes que nous puisque 
cette divine bière n’est 
commercialisée qu’au format très 
intéressant de 500 ml. 
Une autre évolution notoire est 
l’explosion du nombre de 
téléphones portables.  Presque 
tous les membres du staff en 
possèdent eux et même dans des 
zones assez reculées, il n’est pas 
rare de rencontrer un quidam, 
téléphone à l’oreille.  Avant 
d’entamer une réunion avec le 
staff ou une assemblée il devient 

utile de rappeler d’éteindre les 
téléphones.  Heureusement pas 
encore partout !  Un corollaire 
amusant est l’explosion 
simultanée des rechargeurs 
publics.  En effet, l’électricité est 
loin d’alimenter tous les foyers au 
Malawi.  On rencontre donc dans 
les villages ou  à tous les coins de 
rue en ville des stands de 
recharge : une table, une allonge 
électrique et tout une série de 
chargeurs de GSM.  Vous 
déposez votre téléphone et le 
récupérez quelques heures plus 
tard batterie chargée. 
Encore une évolution si on peut 
considérer cela comme tel : la 
police malawienne est maintenant 
équipée de radars mobiles, sortes 

de jumelles leur permettant de 
mesurer votre vitesse.  La 
signalisation n’étant 
malheureusement (ou 
heureusement) pas aussi riche 
que dans notre douce Belgique, le 
dépassement éventuel de la 
vitesse réglementaire devient un 
bel exercice de subjectivité ! 
Comme vous le voyez au travers 
de ces exemples, le Malawi 
« évolue », selon les mêmes 
normes que nos pays dits 
civilisés.  Maintenant, répondre à 
la question de savoir si c’est une 
évolution positive, je vous laisse 
libres de tirer vos propres 
conclusions… 
 

Damien
 
 
 
 
 
 
Revue de presse 
 
Ca y est PAD commence à 
faire parler de lui dans les 
journaux… Pour le moment 
deux petits articles dans des 
journaux locaux (le journal de 
Waterloo et …), et une jolie 
photo sur le site de la loterie 
nationale (PAD est un des 
lauréats de l’appel à projets 
de la loterie nationale dans le 
cadre des objectifs du 
millénaire) mais ça n’est qu’un 
début !!  
 

 
 
Extrait du diaporama de la 
remise des prix 2008 de la 
loterie nationale 

 
 
Article paru dans la 
libre Belgique 
 

 

 

Première page du bulletin d’information de la 
commune de Waterloo 
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Recrutement  
 
 
Dans le cadre des projets en démarrage, et en premier lieu pour le nouveau projet au Burundi, 
PAD établit une réserve de recrutement et cherche donc des candidats pour le poste de 
responsable de projet d’approvisionnement en eau, hygiène et assainissement. Pour plus 
d’informations, vous pouvez consulter l’annonce complète sur notre site Internet ! 
 
 
 
Carnet Rose et Bleu   
 
Et oui, la famille PAD 
s’agrandit encore et encore…  
De jolis bambins sont venus 
égayer la vie des PADiens ces 
derniers mois… 
 
Asna est arrivée le 21 
décembre avec Laurence et 
Benoît, Pablo et Bastien ont 
enfin pu accueillir cette petite 
sœur qu’ils attendaient 
impatiemment, félicitations à la 
famille Michaux pour leur petite 
reine de Saba. 
 

 
Camille est venue combler de 
joie Anouck, Manon, Catherine 
et Arnaud ce 7 mars, 
félicitations à la famille 
Boucquey pour leur troisième 
petite princesse. 
 
 
Clara a poussé son premier cri 
le 1e mars, félicitations à 
Stéphanie et Grégoire Donnay 
qui deviennent d’heureux 
parents ! 
 

Louabé est venu agrandir 
encore un petit peu plus le 
bonheur de la famille Chanoine 
ce 6 mars, félicitations à 
Tékibé, Maya, Béatrice et 
Olivier pour leur nouvelle petite 
merveille. 
 
Yael a apporté une petite 
touche de bleu dans la vie 
toute rose de la famille 
Keutgen ce 14 février, 
félicitations à Eole, Lalie, 
Laurence et Renaud pour leur 
petit prince. 

 
 
 
 
 
 
 
Assemblée Générale de PAD 
2009 
 

 
 
 
 

 
 
 

A vos agenda, l’assemblée 
générale 2009 de PAD est 
programmée pour le 14 juin à 
14H à Ernage, les invitations 
officielles suivront très 
prochainement par courrier, 
mais retenez déjà la date. 
Cette Assemblée Générale est 
ouverte à tous les membres de 
PAD en ordre de cotisation 
pour 2009 !  

Vous désirez réitérer votre 
engagement à nos côté pour 
2009 mais n’avez pas encore 
fait les démarches ou vous 
désirez nous rejoindre dans 
cette belle aventure et devenir 
membre de PAD, alors versez 
vite votre cotisation sur le 
compte de PAD : 363-
0203035-54 avec comme 

communication : « cotisation 
2009 » et votre nom.  
 
Pour rappel, la cotisation 2009 
pour les membres actifs est de 
10 euros et celle pour les 
membres effectifs (les 
membres qui ne prennent pas 
part activement à la vie 
« quotidienne » de PAD) est 
de 20 euros. 

 

• RENDEZ-VOUS 

• DIVERS 


